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Internes,  soldats, et conjoints de l'armée Tsiba!

Une nouvelle nouvelle pour commencer ce numéro: la campagne aura peut-être lieu 
le week-end prochain, pour finir! Cela est d'une proximité alarmante, vous le constatez, et 
nous avons beaucoup de choses à réfléchir et à préparer d'ici-là. 

Une question importante et grave est celle de la sécurité pendant la campagne. Les 
accidents arrivent le plus souvent exactement quand on ne s'y attend pas. Il nous faudra faire 
particulièrement attention lorsque nous serons en campagne. 

Pour cela, le Conseil a pensé deux choses. D'abord, il a établi une règle: en 
campagne, il ne faudra jamais que quelqu'un s'éloigne du corps de l'armée tout seul, sauf 
avec autorisation spéciale du Général. A deux, oui; mais seul, non. Pourquoi? Parce que 
dans les bois par exemple, ou dans les champs, ou près d'une rivière, un soldat seul court un 
certain nombre de risques. S'il a un accident et qu'il est seul, personne ne sera là pour l'aider. 
Tandis qu'à deux, il y en a toujours un pour secourir l'autre, pour donner l'alerte ou pour 
l'aider tout simplement. Insigne de cette loi: A deux, on est toujours mieux. 

A deux, il y en a toujours un pour secourir l'autre… oui, mais seulement s'il sait quoi 



faire. C'est pourquoi, la prochaine décision du conseil a été que pour venir en campagne, 
chaque soldat doit avoir obtenu son badge de secouriste. Il faut avoir le premier niveau pour 
les moins de dix ans, et le deuxième niveau pour les dix ans et plus. Dépéchez-vous tous, la 
campagne est pour bientôt!

Aussi, soldats, souvenez-vous que personne n'est d'avance sûr de venir! 
Le Général n'a pas décidé de ne prendre que les meilleurs soldats parce qu'il n'aimerait pas 
vous prendre tous, mais simplement parce qu'il sait qu'en campagne, il faut avoir du 
courage, il faut être de bonne humeur tout le temps, il faut ne dire que des gentilles choses; 
sinon, ce serait malheureux. D'ailleurs, quelqu'un qui ne serait pas courageux n'aimerait 
peut-être même pas les campagnes! Une campagne, c'est marcher dans la pluie, dans le vent, 
dans le chaud, dans le froid, coucher sur la dure, et vivre au fond des bois; c'est se perdre, 
c'est la famine ; mais c'est aussi chanter, prier, jouer, parler, voir les belles choses de la 
nature, essayer d'apprendre à convaincre les ânes qui ne veulent plus avancer...  Pour ceux 
qui sont forts, courageux, de bonne humeur et qui aiment l'aventure,  les campagnes, c'est 
super. Ce n'est qu'aux pleurnicheurs et aux poules mouillées que cela ne plaît pas. En 
campagne, il faut avoir du courage. Entraînez-vous donc dès maintenant. 
Il y a beaucoup de choses pour lesquelles il faut avoir du courage:  
– pour dire toujours la vérité même quand peut-être personne ne saura (Dieu le sait, de 

toutes les façons);
– pour manger tout ce qu'on nous donne sans que personne ne puisse deviner si on l'aime 

ou pas. Pensez seulement aux personnes pauvres dans d'autres pays: eux n'ont même pas 
assez à manger; c'est sûr qu'ils mangent tout ce qu'on leur donne! Pensez à nos orphelins, 
par exemple: ils mangent la même chose tout les jours: des feuilles de moutarde sans 
vinaigrette ni rien, des haricots et du riz secs tous seuls sans rien d'autre; et ils ne boivent 
que de l'eau. Soyons donc vraiment reconnaissants à Dieu pour notre nourriture; et si 
nous sommes reconnaissants, nous mangerons joyeusement tout ce que l'on nous donne.

Entraînez-vous, soldats! Ayez du courage!

   Votre Général     

La participation politique du soldat est un droit, c'est aussi un devoir.

Aimez!
On ne pouvait s'empêcher de l'aimer…

Jeanne était une très petite fille qui avait été laissée toute seule dans 
le monde. Elle n'avait jamais vu son père, et sa mère était morte alors 
qu'elle n'avait que deux ans et demi. Quelques gentilles personnes s'étaient 
occupées de la petite fille pendant que sa mère était malade, et quand elle 
est morte, ces personnes ont essayé de retrouver sa famille pour demander 
ce qu'il devaient faire de Jeanne. Mais ils n'en pouvaient trouver aucune 
trace. 

Quand Jeanne eut trois ans, ces gentilles personnes voulurent s'en 
aller pour quelques semaines, et ils demandèrent à une dame de garder la 
petite Jeanne pendant leur absence. La dame fut très contente de faire cela, 
car elle aimait beaucoup les petits enfants, donc Jeanne vint habiter dans la 



grande demeure où habitaient la dame, son mari et sa grande fille. Le mari 
de la dame n'aimait pas beaucoup les enfants, et cela l'embêtait toujours 
lorsque la petite Jeanne s'approchait de lui. Elle avait un tempérament 
heureux et un sourire très mignon, et elle essayait de se lier d'amitié avec 
l'homme. Mais lui ne lui prêtait pas attention. Il lisait toujours le journal le 
matin avant de se rendre à son travail, ainsi que chaque soir quand il 
rentrait. 

La petite Jeanne le regardait furtivement par en-dessous son journal 
avec son sourire le plus affectueux. Lui, posait son journal, et s'en allait, 
mais bientôt il revenait, le reprenait et se remettait à lire. Et très bientôt, 
voilà la petite Jeanne qui le regardait par dessous la feuille avec son joli 
sourire. 

Un jour, alors que Jeanne était là depuis une semaine environ, 
l'homme lisait son journal et la petite fille le regardait avec son sourire 
habituel. Tout d'un coup, il mit de côté son journal et la prit dans ses bras. 
Il la baisa sur le front en disant tendrement: “Peu importe combien on 
essaie de ne pas t'aimer, tu concquiers ta place dans le coeur en aimant tout 
le temps quand même.”

Jeanne l'embrassa de ses petits bras, et posa sa petite tête contre son 
épaule, en disant de sa gentille façon de bébé: “Jeanne aime toi, grand 
monsieur”.

Cela gagna complètement le coeur de l'homme; et quand, à la fin des 
deux semaines, les amies de Jeanne vinrent la prendre, il ne voulut pas la 
laisser partir. Il décida donc de la garder et de l'élever comme sa propre 
fille. Cela plut aussi beaucoup à sa femme et à sa grande fille, car elles 
aimaient la petite Jeanne depuis le premier jour.



Jeanne a grandi maintenant, mais elle a toujours le même 
tempérament affectueux et le même gentil sourire qui la font aimer de tous 
ceux qu'elle rencontre. Rien que l'amour n'aurait pu lui gagner le beau 
foyer qu'elle a depuis si longtemps. Et aujourd'hui encore, l'amour l'aide à 
gagner son chemin dans la vie. Les plus grandes victoires sont toujours 
remportées par l'amour. 

Jokes & Games
   

 Grand jeu des rats

Comment est-ce que des personnes 
ou un ou deux rats  
pourraient lire un mesage comme celui-ci
ou voir une vraie personne 
a moins que se soit 
un image dans le livre
“des personnes chanceuses?”

Peut-tu lire le code? Pour savoir si tu as lu correctement: Es-que ça parle 
de rats? Si oui, tu a mal lu. La réponse viendra la semaine prochaine.

Grand jeu-concours du meilleur aventurier

1° Qu'est-ce qu'une “ménopome”?
1) Une grenouille?
2) Un crapaud?
3) Une salamandre?

2° Quel est le serpent le plus vénéneux du monde?
1)  L'anaconda?
2)  Le serpent marin de Belcher?
3)  La couleuvre du roi?

3°  Combien mesure le plus petit reptile du monde?
1)  8 milimètres?
2)  18 milimètres?
3)  1 centimètre (= 10 milimètres)?



4°  Combien d'oeufs peut pondre un poisson-lune?
1)  Cinq?
2)  Cent?
3)  Trois cent millions?

5° Comment les renards chassent-ils?
1)  En groupe?
2)  Seuls?
3)  Avec d'autres animaux(loups, coyotes...)?

6° Qu' est-ce que le chiendent?
         1)Une plante?

2)Un mamifère?
3)Un reptile?

7°  Quel est un autre nom pour les léopards noirs?
1)Les tigre d'Inde?

         2)Les panthères?
         3)Les araignées onlex?    

8°  Environ combien d'oeufs peut pondre un hérisson?
1)Zéro?
2)Cinq?
3)Près de trois millions?

9°  A quelle vitesse un faucon pèlerin peut-il aller?
1)Jusqu'à trente km/h?
2)Plus de cent km/h?
3)Plus de trois cent quatre-vingts quatorze km/h?

10°  Quelle est la plus dangereuse araignée du monde?
1)La veuve-noire?
2)L'araignée-loup?
3)La tarentule?

11°  Où trouve-t-on cette araignée?
1)Au Bésil?
2)En Australie?
3)En Chine?



12°  Quel est le plus grand arbre du monde?
1)Le baobab?
2)L'arbre-bouteille?
3)Le séquoya géant?

13°  Combien mesure le plus grand arbre?
1)Jusqu'à dix mètres de haut?
2)Jusqu'à cinquante-trois mètres de haut?
3)Jusqu'à quatre-vingts trois mètres de haut?

Pour participer à ce grand jeu-concours, il te faut inscrire sur une 
feuille le numéro de chaque question et la réponse de ton choix.
Ensuite, mets ton nom puis dépose (discrètement!) ton rouleau dans la 
boîte politique. 

La semaine prochaine, les trois plus grands gagnants seront annoncés
dans Le Politique et un prix grandiose leur sera décerné: Au premier: 15 
Courtirons; au deuxième: 10 Courtirons; et au troisième: 5 Courtirons.
(Mademoiselle Marianne Fleming ne peut participer sous aucun nom!)

--Marianne Fleming

La dictée-mystère

Un jour, une maitresse, à la récréation, était en train de corriger la dictée. Un des cahiers la 
surprit spécialement par la mauvaise orthographe. Elle recopia sur un papier les mots ou groupes de 
mots les pires, dans l'intention de le montrer au directeur... Mais heureusement, en rangeant son 
bureau à la pause de midi, elle fit s'envoler le papier sans s'en apercevoir, et il glissa en-dessous du 
bureau d'un élève très soucieux... Il nous l'a apporté. La voilà donc, cette fameuse dictée, avec toute 
la mauvaise orthographe d'origine. 

Tefu tu tu, tu u u in tutu, om mamj dé zépynar é dé zariquau. 

Au début nous n'avons pas trouvé leur sens, mais avec un peu de temps, et en s'aidant du modèle, 
que la maîtresse voulut bien nous céder, nous avons réussi à le découvrir. Peux-tu en faire autant? 

Essaie toutes les orthographes...

Pour t'aider 1.
1. Dans le premier:tu tu tu, le premier tu est un pronom, le deuxième un pronom et un verbe, et 

le dernier est  un verbe.
2. Dans le dexième: tu u in tutu, le tu est un pronom, le u est in verbe, le in est un article, le 

tutu est un nom.
3. Dans le troisième: on manj des épinar é dé zarico, on est un pronom,manj est un verbe, des 

est écrit correctement, à épinar il manque une terminaison, pour é, le accent du e devrait 
tomber et se transformer en une autre lettre, dé est le même mot qu'une autre dans la phrase 
qui est bien écrit, quand à zarico, le z devrait se mettre à la fin du mot et se transformer en 

deux lettres differentes.



Pour t'aider 2.  
Voici la vraie dictée, écrite correctement.

 “Si seulement tu t'eus tu,dit un jour une fille à son amie, j'aurais pu tout t'expliquer!” “ J'écoute,” 
dit-elle. La fille reprit: “Tu eus un tutu alors que moi non. Alors, aujourd'hui, c'est moi qui en a eu.”

“On mange!” s'écria soudain la mère, interompant leurs conversation. “On mange des épinards et 
des haricots.” Les deux filles s'en allèrent manger. 

  

Voici deux grands indices, et si tu n'a toujours pas déviné, tu n'y 
parviendras jamais. Mais si, sans même avoir lu les deux”pour t'aider”,  
bravo. Si tu a réussi après avoir lu le premier des “pour t'aider”, c'est  
bien. Si tu vient d'y parvenir, ayant lu tout deux “pour t'aider”, c'est 

moyen. 

La chaise longue

    L     N     N    E    U    E    N    M    C    É    V    C    Q    E
    P    O    Y    Y    B    U    F    F    L    E    V    N    S    L
   Z      O    C    A    N    A    R    D    E    V    L    I    T    M
   Y    E    H    O    N    A    P    P    E    V    A    C    H    E
   C    Y    Q    C    M    B    L    E    I    H    C    D    B    U 
   B    Z    T    Y    Q    O    I    T    C    H    A    T    F    U
   V    Q    Q    T    O    R    T    M    C    A    N    A    P    E
   R    N    B    E    C    E    K    I    W    I    N    M    B    E
   E    E    L    B    E    B    E    A    V    C    H    O    I    E
   A    E    E    C    H    M    F    F    L    E    U    R    M    S
   U    M    C    R    A    Y    O    N    O    E    Y    C    Q    U

locomotive canard canapé nappe
kiwi table lit bébé
fleur chaise crayon vache
chat bureau buffle

         



Lost and/or found 

LOST:  

 •  1 pair of binoculars—10 courtirons.
 •  1 Opinel—5 courtirons.
 •  1 penknife (same as last week)—5 courtirons. 
     (Red on one side and wooden on the other.)

 Bring back 2 CDN.

------------------------------------------------------------------------------------------

!!!LOST!!!
A beautiful silver pen! 

If found please bring back to Christine Neve, Intern II.
Reward: 7 courtirons.

---
!!!PERDU!!! 

Un beau stylo argent !
Si vous le trouvez, s'il vous plaît ramenez-le à Christine Neve, Interne II.

Récompense: 7 courtirons.

NB: Last week's golden pen has since been found!
(No prize was awarded on account of Intern II's having found it herself!)

NB: Le stylo or de la semaine dernière a été retrouvé!
(Aucun prix n'a été décerné car c'est Interne II elle-même qui l'a trouvé.)


